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DISCOURS DE M . C . S. (;HI:IIItIE K

(

M. le Président et illessiieurs ,

En prenant la parole ce soir, comme un des signatairers do la
convocation de cette â acmlrléc, je nie devrais K ►noi-rn ê m p et aux
,personnes auxquelles j'ai l'hor.neur ► le parler, d'expliquer les motifs
qui rn'ont engagé il reparaitre sur la scène politique, après m'en
être retiré depuis s i longtetnlra . A14iN la gravité les circons!auces
dans Ie<<lucllce le projet de confédé ration a Irlac ê, le pays, suffit pour
li ► ire comprendre et jirytaicr ma démarche.

Je désire terminer rna earrièro c omrne je l'ai commencée, en
protestant coutro toute mesure qui paraît . fatale au bonheur'de rnei
c.nnc.ito y enri . [Apl► laudis5emonts . ) , e e

En 'cette occasion comme t èu jours , je 'le fais sans esprit de
parti et indépendamment de t.outrs cont+irlêraliony personnélles . Des
mesures qui, commue celle de la cont'ér.l ért►tion • peuvent . avoir des
1

11-il ites si gravo .~, Nitr la destinée 'd'i ► n peuple, doivent être con s idé-
rées d'aprè s leur mérite qui seul doit I v s lire approuver nu ré-
prouver .

L'histoire politique tlü pays nous apprend que dans toits les
tempe, ceux (lui ont voulu diu ► inuer la I ( ;fiitime prépondérance que
doivent avoir let ; habitants ► lu l3ay -_~ 'anarla, sur le sol (lui lois a vus
na`tro et leur ravir les droits que leur a ssurait Urie cows ti(utioR'
votéo par des hommes d'J:tat aussi éclairés et au sh i Célèbres que
les Fox, les Pitt ct les Burke, ont pro p o s é (les meeures d'union et

'de conti•ili:ration analogues à celle qui, en ce rnoment, agite le pays
et tient l'objet le plus c %s enti r~l était do noyer la représentation da
Bas - Vanada et par 1,1 même de porter trn t : atteinte funeste à Fôo
existence politique .

C' es mesures conçues et suggérées par des adversaires de nos
irtstitutione ont toujours ét é repoussées avec énergie par le peuple

du i3~tti-Canada et les trames machiavéliques de leurs auteurs ont

été souvent déjoues par l'habileté de chefs qui, dans ce pays et

même au-delà de l'Océan, ont eu faire faire raloiri ee droite le krn
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cnncituyens at•ec :lulant . rl'l~iolluencc 'I luu 11r l atliuti u :r . f Atl•
plaudi,tilnl'n'is, f

('c ; cllïrrlx I'nrl lu up!c InIL•rr,t pour ••n rxi .+tevlrr unl i+té
heureu~ jncllu'à l'i l~oqnc l'unc,tc iII• l'l'niun du llat :t I•t du l,,t,-
('anuJu

(e hrojrI 11'l'nion J, I•t~t'iucl, i>< ti•cla,- .
r(+e J,Sllouuuc, rl'l' ;I :It llue j' :,i I I litl,uu $ Itnit'I!!gr ;t lll O l ' o+ Je
tcnir ri•Ilatécs J,u ► , le fut ;It•uui• Ifc I ;tr au (t'allaJa lr co~l
Ii '(le 9110 ' t'lilf p1•U1'llll'l' 11'\'i ll tltUlr :lll' n011bnllt't!rltCllll'111, d' ;IIIIC .;
?U lio1ll11at1011, :l l+ll C rl' ;111~1'f, ~I ;I!'UIIC l'l:Y'Vll`( ;Itll'l.', Ill ;lllll'u-
r,•u~cq tlany Ie,,lul'll,l' Irnuv, it a .'ur, le pa~, .

I ►an, Ic Ji~ltut de l o ► ,h(' :11, placé uuv Ir c~ln~r d I :t Irll
Inartialc, (u peupl, Il l+ put dIeti•e'r la vois lonlull' II l' :, t•,+it l'lit Jau,
d' luth'ca nCc tSi,ro~ . \'l'intll„ilt, rla t '!lllle, r .itoyl ir~ '!r' I11uut1(' .ll ~e
rl•unirent pour comlro .ncl• ( 'l' M ► n)i 't t l j u In'al'l~luulli, •I'uvoir; rtlor .'
roallul; :uljourJ'hni mt'lt~ In . ► I,lillll t•oix a la I,ur . C .l; Ji,hict Jc
t~utibcc nii l'nnitntioln ('lali . I,l114 l'tcile, cncoya llc, rc,lul~lr ., I,ouc

II e ► nl,t!cller l'e~( cution. 1~' , .'r r„e cn fit ;lutal .t ., I>7nv 1e consei l
~p(ueial Itl(rtne, d .'v holuu3,•~ itl r I •, unt, tir ' I,t iu,cl ire Nur (t tl~-
, ;istre~, leur _opl►o,llion ;l , ctle rr ► enre, 1•t 1(111 ~ nutm devront i trc

par la force au J

• nrirona(>b dc ri e1
nlent ( ulair•é, l ► r
~a ~Ilnliution llr ~
l'ana,!,t et titit 111 0

h,lbilauty . l't I c h l
1l, l'ruits 111111 I"

,nnal~ran, e et J, rc,l,ect r ont• (Nt acte Je llt;votlC-

1nb411110 trc :,ure nc pouvait rtuc prudui,o pnur nolt .,

Ylcll . 'le l~elll l, (Illi a?'.llhi I ;1 li.lur,tl• ilitlucncr de l't luiou n'a -

Ilcut llonc dire yuc eclte rnr .ur•e qui Consacrai t.
oy rcvenus au J,rutit llcs cri•ancier . i!u I laut-
Illnlt rl gr 11 Cillent notre i•tat J,lllilique, lit ilnpoi( o
lr:-U ;tn,IJ•1 e1 contre lu ~r( de LI rnajorilt ; de s ,,H ,

icu t•cuillr liue ccllr rJue ( 'on I u ri'tct i J y nuh ' tiluct'
u en I,n,Jui .;e ( ~ay enc„re ,1~ plus alto rs ! f .~ l . l il,lull'nlel , t 5 . I

li as ;1 ti e rol,ruch,'r de l'l .t'~iir ilrrul illir, ,'nro ► ,•.t luuiu;t Je l'a voil
olli i it(' s~ et (lavoir l li 'cll 1c Itti•Ini'Inc ► di:clli'ancr . ( :\1111 ;,uJi, .e -

tnent, . )
:\u;uur u l'hui un n'u II c:l ► r ;ll, II' ' 'l i ul . :In i n.rln t .', li,uycll

r ' ur ~Iuttnl r I ;l xi ' tl ne l' un 1,IoIct 'li i ' 'nlïIrII,nl I 1' t o litc .+ I .
l'It)tllll'u , .IiIltUlllll(111~ ~ d .; I .\Illl'rl,llll' JII'.~Uril . Non, 11111„ICllrv ,

'et+t i cou s n,l~tucl: ytt'un J ' n, auJ i • I ; lJul~t,utl ll t ' i r l,rnj i t . ir tut .
+rnln p( ', r,• n'r,t I~us t ù trl ,at,cliuu yuc l'un ,ullil Il u ' J, ui nr un,' Ill .
UrC illli t'On,'I . ► tl tu 8•u cl llrl : ► Il ''. i liant llehr i•, r'c,t ,, t uY I i 'lirl•-
+tlt ;lut s , ;lux Jcl i ~nl~ s , ,l~rn tuu 4 at'cz cnt~~) i'1+ J+uur 1'lil„I~I~u

:+rlnll ( l' 11U,' r u11 s t1ti,11011 , qu 1'UII ,I i Ill'llllli' JQllt 1!l'u lllil'l' ru .!r Nro~
sln~~' Illx iii ri .'i tille ,Jüi vo u. oui ira 1c, Inuit J :rnwl r, :In, tuu,
clfrir Ilu'i,ur„le c: ' , ,Itantag ,', . ~Ahl+lau!i uM crncnti 1 ro l u u gc: l

.1 4' nc J cu '. e l a, ( ~u C l' ( ,n :liul, .,) Il t,uyl r l!'~ ~ i n J dt ll un
,,inl,le Inwl+rl, t(' ► n+ u ig , l; à tout un peuple l rlr crl,x qu'il a,'hrgé ., J'
~autcF;:u,l~•r ' , a,11( 1 ir, con,!,lut 011I1c1, . II n'y ;1 (file de.I lot, Jrci

.
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r Fr laves Iloe l'on traite ain>i : On décide de leur sort sans les con-
> :11t , r et leur tler,tlnttc s'occom p lit tütalernent sa" qu'ils puissent
faire entendre ' urlc plainte, exprimer un t•rett pour lit changer ou
l'rulCliort~r . ( V ila aphlauditisclur nte . 1

Si, dès i'abord, ce projet (le couf~ llt i atiml, n'a pas été repous-
> E' . c't , et (lue plu s ieurs out cru que la t:oo(ëdératiorr ' serait fondt ' e
sllr il( s 1 ► :1' c8 diflèn ntr ' s de ét~Ilr~ ( lul ont été allolitéey et tlu'une
;,uh•e inspiration présiJcrait à m t r~rlaction, laquelle décèle Gvlllt•m-
nlent chez les membres de la clinfi•reuce, le tli• 4 ir d'en l ;} ire une
I nion Lil;itÎtttül - décorée (lit nour plus accl•pt ;ltile de ccnf~t'sr :r-
t I)'autrcH ont cru y coir unl> panacée à tous nog maux I ►otiti-
llul , e . une solution de totrte5 nos dilliuulté< <l cttonnrlleg, D'autres
v nlin, se "rit bercés do; l'illuhion (lue la coijIédératîon allait vendre
;lu (,'nna i lu, sinon tou . le s droit î politiques, du rnoiuti une partie lle
ceu x que lui avait ravis Fa luunion au I(aut-l'anall :l . '

Vous vous rappelez Fan . doute, comment certains journaux
ilw, au 1 ourll'bui, 1 ► r ► •mrrrt le projet de conlitd ératinn, annonçaient
►me h~hllti, ouvr~rtr a ses dispositions, tii ollels étaient iâitca d'après
ccr(ai ► ~, ba,cs . 1 'cite tnc opposition annrnl .Ge avec ostentation
~'est calnrLe depuis, quoique, cette Coli lrtlér n ti o n :lit clé é laboré v
d'après ces bases mé incs il qui- 1 v • tlé tai!ti ;ticnt, encol e :rjouté aux
dangers rluc le principe 11 01 cette irl~'~urc, tel qu'il-avait, é t é formulé
tlan, le meutrir•tiitdrtnc ou iloc ► nul-lit sanctionné par le ( ;onHCi1 l -~xé -
cutif lit, rcttc i 'ru~ inl c, de vait L;lilc J n•i-uhvr . [Applaudissements . ]

Peur moi, j' :li tolij o1 Ir, 41 Il r p r e . ( 1 11 ►nl► nu . ul où l'on avait pro-
( *il pl incihl', on devait rll• suitr, prévoir qu'il nu } .ollt• ;lil l•om-

~I ;tirr llu'à des c~,n~i~yirl ncl . funr, t~ v . ( :11~1 lilnlli,c~ tul'nt~ . J
('~ v t•l~t ► ~i Iln ► Il l! ► W) r► • . nuit i , lt~ rt;cl li u~ ll 'lilli : Irlr Irs liétails

1 1 :1 1 lait t I . • l't/llit I~'r ;~11~111 ( l'1 11 :,'ll e~f- I ;U'tl'dt11 a .1 4 l' .irI11 :11~S :U1Ce l1 U

I~ lj!
. :1r0110n~ ► le suit~~ ltur'ilirl IllircN un,, ric ers tl~tailr+ ont, un 1110-
1 1 t l~l;,ll ► I~ Il'< :uni, (if, la t'l ► nlï•dér,► tiliu ct ►lut : les jorrrn,luz yui

i f n slt . ;ivnt rli'fcnJtt ;'lornrcut I t! Irlur.'slie out l•cwuli' plu,it-urs de
~,•~ iL,po~itiun~ . ., ,

tilak, après l0lczi~~li, i•cs Io~icicn~ ont hrn-i• (Irt• :lyurtt ailntir
I-jirinci} ► e il Il4ur fallait blctl ;l'llucltl•e It~w con .+t4luvuccs l•t adopter
;,• 111,1jct tout 4•11t14-1 .

Ajoutons (lue Ie lion s,•n< ~llr I ►► 'ulllr t•t l' ► •~.I,rit IIc conserva-
tion rl .li If- guide souvent Ircauroulr plu, siuclw•ut (pie 1u logique
fIlse sophismes pnlitiyul•s, lui it Î,lit di-couvrir dail, le plan de ('on .
li•llération des llanl ;cr, (lui will rculculent 'ont auglncuti• S a tli-lian-
cl•, mitais uncoro Im ont ina ► irc lune rf~l►ul,ion Ilue nou• nous czpli•
tl+lonr t ;lcilclnent . ,1ursi a-1-il (•té déjà co!•-I,lmné daims plusicur,
t ,,,1,11- (III lia,-t, :tnalla tllli se font élcli'• acrc éncrgic contre

I
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la prétention de l'imposer au peuple du pays sans le consulter,
[Applaudissement] .

Il est impossible de scruter tous les motifs do ceux qui, eo ce
moment, sont prêts d ► faire le sacrifice de l'un des droits les plus
importants dont jouissent les populations dotées d'institutions consti-
tutionnelles, celui d'ê tre consulté sur les chan gements que l'on
désire y introduire, droit exprimé formellement dans quelques cons-
titutions écrites, dans Ic but avoué d'éviter ces commotions poj ulai-
res qui souvent, font payer trop cher les consessionti légitimes

~ arrachées au pouvoir . <<'ifs applaucliasements. I
J'ai nè à croire que, parmi les partisans de cette metiure, il en

est qui sont cle boune foi, les uns parce qu'ils partagent l'illusion
dont j'ai parié que la confédération, avec quelques mociiticatron5,
donnerait au I;as-C~nadu des garanties plus sûre s et des droits plus
étendus que ceux que !e rég ime actuel nous ofll e ; les autres, par-
ce qu'à leurs yotix, le projet do confédération noue procure soul le
moyen do nous défendre contre l'invasion do voisins puissant et
ambitieux . '

Le temps mc manque pour d i~cuter toutes les dispositions du
projet et f a ire voir combien sont faibles les raisons ou plut ►1t le :y
prétextes quo l'on invoque pour justifier des changements organi•
rlues au 'si étendus et aussi graves .

lIn coup d' oe il s ur quelques uns des traits principaux 'l e la,
rneauro' projetée et un examen attentif de ses ► lispo s itiorrs,sullisenl
pour convaincre qu'elle a u. gravcra les d iflieultéx qno l'union a fait
naître . E t déjà, l'uu ► Ics journaux le, plu 4' intlucuts d'Anl;letertc
et l'un de Plus ardents I i arti snuH de lu mesure a. remarqué que
quelques irneti de ses cii spoFitiops étaient propres à faire naitre des

ii' seront jamais r é ,olncl à I,a~anta :c cl i'y nnr• i •rncrncnls Incaux,
avec les pouvoirs rrarcinls qu'rl . amrnul . nnU•c,-au lieu il'arné-

vo li► nnc cxcu~c sut) i~aut e pour ne rmrK firtil ;ucr i i'ol ►ecrvatiom

t t6 ékulemt nl con u larn ► ~i+ avec huerl;iot talent v ar l' Union Nu-

~ ce~tlit, entre I i' gouv»rncrncnt fédé ral et les qou v crncmc,nty locaux .
~o ez convaincus clur k . ' lillicult é . ~Ini r ésulleront d e ces contiit~i

lioret• Ia& ituation i~i jà rc;;n It alilc . que l't r ni on uou~ ; ► fuite, rlli'
ne nous laissera que quelques lambeaux des drnits qui flou, al ►Par-
ticnuent hnu s k reg ime tic l'IJuiun ~Apl ►laudi i rucnts . J

I)u reste, co projet de ( 'onl( ► l &ration aikjà été discuté avec
tant de talent et il'hahileti' par rure parti e iii' I,r que je trou-

" trop longues . I :utr'autrc, journaux, Ic 7'rut- li'itnPSs doi t .
nous acip uti ce s oir l'avantage d'avoir I ctrmi nnuv l' I :diteru• .
l'rt fait arco une richc«e il'i ruditiou, une v iRuc ►rr rl'vt;rnuentation
et une juetr.trc ri'idi ' c~ remarquables . 9,o projet ► le cem kd é ration u

tionalt ain s i quo d aux I'Ordre qui a ajouté à 5 c 5 ol ►verv;riionH édi-
toriales rrur cc s ut u t('inti ' rer saut e s ~ai du jcunc 111ort~ieur q u ia
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agit comme ~ecrétaire de cette Assemblée . Cela inc dispense

d entror d:ans tous les . daveloppernents• dont ce discours serait sus- ~

oeptiblo .
Les droits les plue es sentiels à l'existence politique d'un peuple

sont sans contredit ceux ► lui ~chardent la pi:rception de l'impôt, le .

contrôle do la fqrce publique et l'udministration de . la just ice cri-

in ;inello . 140 peuple anglais a toujours tté jaloux de tes droits sur

tes objets importants et les a toujour s regardes comme la sauvegarde

de ses liberté . Eh ! bien, d'après le mode de représentation adopté

dans le p lan de c onfédération, quo seront ces droits pour le Ba s -

('anada nuls ou presque nul s . [ApplaUdiscément . ]

Mais, me dira-t-on, il rat de toute n(:crs s itd que les objets que
vous venez d'énurnLrer faent partie des attributions do toute Con-
IédGration bien organi~Lo et, dans. tous Ic5 ca s . le pouvoir central

doit i~trc frl et puissant . `
S i cette force est un éli tuent nécessaire de ce pouvoir c'est un

motif' de plus pour noua ►1e ► ç l►.~uti s er un système qui, danp les cit-

conetance ;, dan s le s q ► iellee nout ü ous trouvons placés, no peut quo

nous ê tre d6favorahl e~ . I+'.n e flbt une C ;onfG dhration peut, dans une
autro situaliou que la nï,tro, é tro•avantageuee comme le sciait celle

de peuples indttpendant9 de m ►' ►ne origine, homogènes sous le rap-

port des lois et du langage, et qui conservent tduti lis droite qu'il s

n'ont .pas expressément d élégués a u l;ouvernetnent ccntral; ayant la

soin d'en réser % cr nbtiey pour ► •xercer sur ce gouvernement un con-

trôle qui puisse les d Lfendre contre toute tentative qui pourrait

porter atteinte i L Icnr autonomie . .
Une C oafû ►ll ration entre des ~ ;olouie, soumises à un I;àuver-

nement métropolitain qui ~cul, pole le pouvoir wprciur, n' e st

qu'une tiup erfirtalion rnineur e , compliquée de iouagea ► lont lo jeu

doit néccs saircincnl froisser les intÉ tî' l» ► le q uelquc+s un~ do reux ► lui

v sont engagés .
L'histoire des fonfédération s tiorini:es ► lan, de, circou s tancey

ditlGreuteti de celles ou nous nous trouvous ct d'aptî a des prineipr~

plus fuvoraÎllcy aux l•a ;atn Con fo d érés pourrait nous fournit ► les en-

seignements utiles yan : qu'il soit nécessuirc ► lc remonter it des épo-

ques bien éloignées . l .e• évènements i tkents d ►• la Suisse oe

doivent pas ê tre perdus d c vue rar ecux ► lui admirent '► etle fi ► tm e

► le gouverncu► eut . .
Mais na a d it que nos e raintc, à l'occu5ion ►Ie la ininotil ► •

dans laquelle le Bas-Canada serait laissé ►lad's la représentation

fédérale n'étaient pus fvndbc .r ; que nous pourrions pour jouir de ootro

part légitime d'inlluence compter sur d ► ' s alliances de partis, sur des,

rapprocbementw c;no des intûr é ts maté riels et identiqûce produiraient

entre dey lromines d'o p inions difl't rentes sur ► tuelqueti objets inak

yw, nt•anmoi► , s SC ut iront la n(•ec s ~it é d'air (le concert e t en commun

I,



sur certaines chom- .lrour attvrnrlre à leur I)Ut relatlvementir d'autres .
A cela Je n'ai illl'rlne réponse à faire : bien i ►nr ►rudenty son t

ceux qui contient ide semblables éventualités, la sauvegarde des
riroit9 IvK plus important~-, des inlérOtit les phiï citera du peuple qui
leur en a remis le ~oin et bien confiant serait co peuple s'il n'exi-
geait, d'autres garanties (pie celles ciuR peuvent offrir les coalitions
des hommes I►olitiquc+N .

Le- dernières nnn('c, ~i 'hi~toiro parlementaire du pays peu-
vent nous éclairer .ir0i~nurru~t ir-cet Ggar(l . N'est-ce pas à la Coa-
lition la I► lus nrtorrn•ile et la p!n, imprévue que nous devons le plan
fie cnnférli+rution qui crée do 'i jutes alarmes (lotit l'esprit ► nLrne
M ceux qui, pour un rnotit'ou min autro, ne le combattent pas ou-

0

verte ►uwnt .
,

f.a seuh► garant i' élui (rui,re rassurer un reuf►le sur la coneerva-
tion de ~es Iil ►ertés etcerlo de`ti+nity rlui lui sont particuliers, co sont
ries inxtitutioni refir <KCrUutivex laits lesquelles sa voix ne peut os
ètre étouffée I ► ar celle de la majorité . Quand iii( chances et aux
accidents qui renvrr-,ent, I•~ lendemain le parti (le la veille, elle%
n'offrent que des garantic'y illu"iref. .

1•;ntin, pour en finir avec Iez confédérations Cu général, (lisons
que ~i difl'érentr peuples trouvent quolyu'avtrnta«e à se confédérer,
leur confédération, iluand ils veulent conserver intactes leurs insti-
tutirn► -i partrc;rlii+res dort être ha>-ée sur des princilws différents do
veux ~tir Ic'yyuel9 reposera celle qu'on nous propose. lLr.doivent
alors no rr'connuitre dans le gonvernenicnt, fï~derr ► ! d'autres pou-
voirs ► lue veux qu'ils lui auront ► ~xprossdtnnnt rléictruéz'', nu lieu d'en

t ; ► ire uu Pouvoir %ouvcrrin duquel coi gouvrrnc.rn-,nti locaux sont
; ruvè . rocN1•rlrr Il's Ierrr~e, ce (lui, par là même, place •ccy derniers
(lauS uu êtat ► l - t rléi ► enrlnnce plus grrrn ► 1 .

Rien nr- 'oppnsc 1 re que le pacte féf!('raI >oit modifié ilan,-;
•e3 détails ~ le rnwnière i ► re:trr•rnrlre autant que ho'sihlu cet vtat de
rii•pcnriunce . On a pû remarquer que dans un projet de Confédé-
ration dr, rllrelyue, ; ►utre ; coionic•' Anglaises, 'récemrnent publiè,
chaque Colonie entendait .1 ► rélf•ver elle-même le revenu destiné à
payer les dr lren~e . du gouvernement l;itnhral . Sans drsr•uter ici 1ô
,iii-rite ►Ic cettc di~i ►nsrtir)n, elle atteste qu'il e,~t (les, populations
(lui nw sont pas . dr~po~cSey autant que d'autres à " dépouiller du
droit ~i important de (evrr l'irnl~~~t, 1

Les lois cri ► nincll'es forment la liai tic la plus essentielle de la
!i'gislatton d'un Peuple et le motte de les appliquer peutêtre fttrond
en malheurs quand il n'est pas r('giè par des dispositions sages et
protectrices rie la liherhi et de l'innocence. Cela explique l'rttta-
ehornent ilu peuple anbl,► iï pour l'institution ► lu jury . A s" yeux,
elle assure aux accutièî innocents Ir'd ►noyens de me soustraire à la
per,A~cution et les vrnpche do devenir la victime (le vengeances in-
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cliviJstcllu~, • ~rt, cu 911 est cncore plus redoutablo, cello de ii tyran
nie du pnncoir .' „

Flans Ir ;,y,lcn►c ►1 ► c ► mfé l'ir .rtinn proro sé, les IlÏlhs crimninellee et '
le mode prescrit pour les a lrniui,trcr sont du do ►aine exclusif dc la
lFl;iyletrrre fécl rale., ~
• l' ►trrni (e, mneinhre, cl ~ la prosse yîri soutiennent avec .•cl ►aleur

ce prniet, il en et t unrtant clu'I,lncs-un ;► clui doivent Sc rappeler les
persécutions cliribéer+ contre leurs précléeesseurs, les \Valler, les .'
Neltirn ► . les Uin•ernay, srnx~luel•+ on no pouvait reprocher d'autre cri- .

inc .lno celui de Cure valoir, avec talent et é nerbie les droits de leurs
cuncitoyc•nv . Si, à ente époque, le pouvoir du créer cloy oflrn-

et d'en intligor le chàtiment, ent étC clans les mains de l'olil;ar-

clue clni hv>a :t s, ►r {o pays, ces citoyens e,timables auraient été cl-
posée à~uhir dc I~ ►rtce urncnrley et tn é inc à perdre leur liberté . 11s

n'ont év ► tl cc malh ► ;nr que j ►arco cli ►e (ers défiro5eurs ont 1►n trou-

er ~a►nv Itr procédure orrn ► inelle les moyens du retarder (les procè,
qu'on voultrit ncccslét•cr cliuts un rnornent-cl'al ;itatirrtt, o ►i la vnix de
I .► jn,tico 'ut été étc►uflrtc par les préjugés .

\lallrern• A C r,uit rlui r►c, tirc►nt pas du een►bl ;rlt}+es faits tlë ►t cn-
~eil ;narnr•nr, salutaires 1`(alheur 1 ccux qui croient que ee~ tlri~ne-
;n e rrt ► + nc peuvent pas ~e renm ►velur .

I~aut-il un l;runrl elli ►rt de génie pour prévoir qu'une ré,ixtan'
CC tri'e légitime nus vu es ambitieuses, aux c'nvitliissen ►►•ntr d'un
pouvoir supérieur pourrait provoquer unst a};ituli i) ► qu'il lui serait

•toujour~ facile tlc ,ré1~rirner en t'e riattt u+age cl'urt en g in ,wti,i foi•ntida-
1 ►Ie qne celui de la li'giJat .ion pénale .

: .c sy;ité ► nc arbitraire :' ;urvi mI, ►n's le cl ► ois'cles jurés cl, ►n, le

liuti•( .'ana'l ; ► a é tir l'üI ►jct (le ju~trs réclamations de Lr pitt•t de~ t•c-

Irrirnent ;u ► t . clu 1►oul ► 'c' , l .c+u ► :•► } ► laiutcs ont utÛrn ►► eu du rc tenti~HO-

rucrrtt nii•rl l,► dc l'( )céun et te 13 .tv-(;an;rila u pi jouir du droit do
régler, an m►►yc•n de rli+poyitiortti IciRi'latives ce choix si i ►ul►nrtunt .

Aujnurcl'hu•t on veut IC s en d ►i}►oniller et l'on clemancle à leurs r~
préecutattt, de aantionner cette spoliation sans même I ► ri cc ►tt~ulter .

Il(:IaN! I► i, ►n clpntr ► .+ c ► ne l ' ►è te ; (limes ùiix efforts et au hèle patrio-

tique do citoyens dévc ►né• d,r Ris -( ;unaJa se pord~mtt iI .►n, le nau•

fra ;e de plrisiaura uIs nn, in,tit itinn . .
Le Irouroir jailkiairc• cst l',ro rles plus importants dan5 tuute or-

gani4ation politique triais il l'est encore d'avantage ~an s cclleH oui
les idées disrnocraticluo, ont uno large l1ârt commune clatie colles de cc' .

continent . Si, rl ; ► n ; tics socii;tut :t cornmo les nôtres, il e .t appelé lt

ré.pritner I'c,pril cl'c,nvaltisscinent r10 oot•pc► on c1'incliv 1h1115 portés à
exagérer leurs privilèges, plus souvent il offre nuc digue puissante'
nux rntrai ► nenlH populaire, . Au.S,i, est .mi essentiel cNre l'o x rrciue do

e c• po ► i'voir nc soit confié qu'à cléa hutnineM lsoluiri•r, iinpnrtiunx et pé-
nEtr6x (le la s ; ► intctis des limctionA qu'ils retnj ► lissent pour Ic bon-
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beur ou le utalhcur de leura concitoyeny. Rien d'étonnant alors que
des hommes qui 'entendent la liberté comme les Anglais aient en-
vironné les fonction ; de juge do toutes,Ius Qar ;tnties qui peuvent en
assurer l'indépend ;tnce, et se soient rdserv -e,f.r le droit d'ozercer qui
leur conduite par I'entren .i .c ries deux 'chambres, un contrôle qui
pût se concilier avec leur indépendance . J

Cotte iulluonro Pur lourchojx .et• leur nomination e~t entic)rewenl
ravie aux gouvernements locaux 1Îa11N (o plan de confédération,
puisque Io gouvernement fédéral sont nommera tous les juger§
roux qui sout.J ► lus élevés dans l'i chelle jutliciaire comme ceux qui
le sont n ►oine .

I)any l'idée de l'un dca partisan, de la contiidé ratiun, si j'ai
bien saisi sa pen. (+e, rettu nomination lit) tour Il-4 juges est do:+linéo'
;t lôrraer une chitine ou I ► lul iit un r~ ;ae ;tu (loi e'é t eudra sur tout I k •
territoire të dGral, l'enlacera et y rendra plut, forlr. I'in1Iuetqoe (lu
pouvoir tGtl6ral . Quo je me ut(- j►rrnuo sur le sens ► lo ses ( ►arole,,
I'ellvt n'en rtera Pa,' moins celui que je vicny il,) ~inn ;tlûr . t

j,cs auteur, du plan d o runli+tlLrulron ont exprimé lu dS,ir (I0
conserver intacte la It+ni~;lulio n civile du vt comme
nreuvr de r ► •ltr I 11 ► nn ► . volonté, il, eou,tr ;ü ► nt à son nouvernotnant
local polir Tt, Placer dans le rlout : ► inc uxrlu,if du ~;ui► vrrnetnent g(•-
n(•ral, l'une d u+ plus importantes 1 ►uu•tie, tie celn li•KirlMtiuu i tou t
co qui rrgar-lr 10 niari ;rKe, le fondement 410 la f:,rnillr . l'rtte inyti-
lution qu'on l'rn\'i,11go AO ► Ia mi ral ► Itorl religieux mi titi l'11 ► h1)rl civi l

' est une tics j ► lu, iu ► I►nrtautrn di- I,t t,o r i(•tu et lo li'};iaLtteur, dans Ir
li ;t, l'un ;tda ue ti :rur ;li î j• toucher qu'avec tout lu rra ►rrt ► In'oxigent
les conviction,, religieuses ► lee d illi•rrntr . I~opul,ttinn,, Eh ! bien, Ir
ront•rülu tlr ►•el io,4it,ution sera al ► ,olurnet ► t ravi ;t la l .t - ~;i,laturu
Incnl~• . 1•:Ir ;► nl; q~e re nur rli ,pu ' itiouy qu'il plaira à la Li m i+I ;tl ire fi -•
d i r ;rl ► + ► 1 ► - ► Ir - rr t ter sur Iv m;irial ;u et lo ~litorr.r, ► Ilu ,t•r,t Iurrée do'
>;ul ► or t l tinn (~ r ~ : ► I li•~i~l,lian sur l'rxerrir~~ i l t •, ~It~nit•, ritil, rt du s
(trolls (Il- lit' oprii•ti• qui un rti .uIt ► •nt r1 celle âu f;~ ► t ;v ► rnt~rut+nt li•rli••"
w ► 1 . I;,t-ct lit ~ ;tuvr~;ar .tOr 1 ;► Iégi,lalioir civile d'un I ) oul ► I ~ quo .11o
l ;tilu di~parwtro ~1 i . > un codo le ., tllrl► r~~iti~in . (pli tt''tilrnl des ruatié-.
tcs :ul,yi ilupuCtunar, rt„tu"i vilulr r Y

i
Qur tI~ tit nnrnl t ► iu, Ir , travaux rl o u0+ o,ulilicatour, ~ lit- c e lte •

Partie de (ctrr 'ro f le, .1 Il ., iront ,'en,~cclir diui, l'oubli avec renr
(tue l'on ~luit ;i la plume rrurc ée ,tl'un des jeunes lnenthr • , du It,ir-
reau et qui ont attiré I'nttrnll on drti codilicatcur, enx-ui ►~mc. .

Et noti ►i juri~liï n~lrn ► e civilu, I ► .tr tluel tribunal r+ ►•ta•t•ttllr li-
xto en ► l~•rnir~ rra,urt t-- I';u• troc cour rl',► Iyrl orl;Rnr ée (~ar le
~ ucrrnemrnt~ fcdèral et c ►►url ► n•~ r ► lu juges dont il ailla le elroiN
e~clu,if r1 dont Io I ► lu, grand nnntl ► ro srra é1ranher à l't

'
tmiu do

nô % lui ,. 'l' ► Ilr, mont I ► •, garanties doit 011 a J ui;è a pi ol ► u r1l'ouv ;-

.r



tonner un des dépote l~ plus chers au peuple du 13as-Cana~ia ; celui

de ses lois. • '
Maintenant on peut se demander quelle compensation offre Ic

plan de confédération aux gouvernements locaux en retour dca

prérog>Ativee importantes et çsoentiellea dont ils sont privés dans

plète, daos lea atlniros purement locales ; une cAti Sro libertt~ d'ac-

On réserve au gouvernement 1édtÇral un pouvoir dç liihisla-

Quant aux mat ii ros qui sont du ilomainc rxCInsu f de der-

A cela on peut rtSpondre que cet( intervention du gouvoruc-

Coloniales s'est Nouvcut titit 'entir dans le Ila,-l ;anaJa et a para-

lysé l'action de sa I .bgklaturr sur ~Iey nlujet~ de I;ranulp'ïinpurtauc~ .

dans la liléinc proportion qu'on aura iliininué Ies, attriliution, dc~

uns pour cn re ► étir l'autre, ti ►urniroiit plus d'une I1ccaH10n au $nU-

Ve to qu'on lui .conliu ut qui nulhfiera cette action danp bien der oa+ .

Canada, ni'ccesitiS qui se conçoit d'autant moins qu'ou nc lui a laiss é

ce système.
Le moins qu' on pourrait exiger serait une indépendance com-

tion dans lea attribution s assez minces qui sont lals4(7eg a ces gou-

rernements .

tion concur~ent sur quelquea•unes dey matières looales avec la dia-

position expresse qu'en cas de conflit, la l . ►Sgirla tuh• Fédérale l'cm-

portcra sur celle des gouvernements locaux. '

niera, leur pi,uvoir de k~glsllltll)n IIISjA fort étroit sera .uscoptihlo

d'i tro entrave par le netd de la I, é l;i .lature 1 ' h dé r ; ► le, rev é tue du

droit do désavouer toute loi d ►icrétéc .

11aiw, dira-t-on, oo droit de désavo ►ir les lois ~l~'a I .~ g is laturo .r

Coloniales appartient deJi► au bouverneint ut linp t~ti ;il, et le mîim•

pouvoir conta' au l;ou ► ernement t(9Idral, n'c~t pas une inno ► ation

~jui doive vous olarn~ ► ' r .

, ment •lmptSriul ►laùx les ntThire .s qui sont du ressort ► Icw I .ï"uinlalurc •

(A ppl :uu~liNee men lr+) .
l'c u'~'st ~tuu depuis qu'en .1ugletrrre l'un t ► culnptu? ► ii-a-vi~

~Iee l~nloniey urn dpti' me plus libéral qun cittc intervcution est ►Ic-

vonuu plus rare . l .'ûpoqwt ~1 laquelle s'est ex u r ed Iu .plus fré~luen ► -
inet ► t re droit ~lo crto . .cyt crÎlu ou Ic I;ouverncm ► 'nt lmpi,ii,► I .'ar,-

rol;cai~ sur les l'olonicti un enoUr'ilo I~lue dirert et resseinhlant . Pou~

beaucuup`de rapports i► celyi qu .r le gouverne mwnt lï'dé ral exercera

~ur Ic.r guuvirneineuty lucaiflc ►'ux-mi•iue® .
lics rapports journaliers qui i'xi :+toroiit ~ ulre cc tlrruicr et, les

prcmiore, l'ePhrlt do jialolltiltl et mime de dvliaui•c qui augmcnteru

verneweut conhal do f;i m r('artiun ilo l ; ► l .églelaturc locale par I ~

S'il dtait ûi'rcsiairo d'entraver la ISl;inlaturo locale du lias-

quo des attributions tort étroites, le vcto ► lu gouvernement iinp(rritil

serait ~ncorc pr('tdrllhle pour dieux raisons ; parce qu'il a'exer5erait

dan, une sphère plus ►Slev6e et moins accer'il'le aa : p ,► • 'innv et aus

♦



animoeités qui a g itent trop ~outent les sociétés coloniales, et ensuit
parce que, ► Intt►t le oae de conflit et tle difTieult ta que le projet dc-
confeliC~ratlUn ne manquera pax de faire naitrr(u gouvernement
unpçrial comme poutoir neutre et 'plus dLnttSrossé que le gouver-
uemont ftrtlérul i ► agir cornru .' arbitre entre lui et les gouvernements
lacauz, l'e rî► lo ne peut apparlenir . ;tu gouvornernent général,
partie inttir, ~•t~r ut rl, ► nv Ira conseils duquel l0 13 .ts•(.;anatla n'aura
qn'une bitn fc,iblo vô ir . [ Applaudis sement,~ .

`Ui 'on s qui, plu~i u ur s dr•h rlirl ► ogitions du p lan ► le cm ► fd t3Srt►tion
rlt u i lent r onti,• lus h ;tlritpnt s ► lu 13ay-('uuarl .t un esprit do rlhfian-
t e quo ne jn s titk nnllc nnent la lib é ralitc+ dont tou s ~ee I ►rocé~l t , ont

.toujours i t(• c ►upr4inly dans l'enceinto pa ► it•mentaire cou►ni~ nillt•ur,
t t qui rzclut toutr idr o d'intolt ranco ou d'antihathie natirma) ~ cuver'
I, ur s co•~ujr t+ . ( Al 1 pluutliwsementy . J ` •

t) u ~t un obj e t tr~ s important stuqticl il s ► ' r a it' c~ïnvcnuhlo du
tiure atlu~ir~n ; t•', .t ct lui des id(•prn .~r tlu'r ntraiuors ► nérepselrea
mcnt I ► • tiuuctipiuu•n ► t nt rlu r~• s li• ► rte rlr ' conf(' tlbration . M niOootnmr,
r s cFhillrr•~ rloitc ► a t tenir uiu• };rantl ► • I t laco tlans un ae ► rnl ► laitle~ujet

j" I~en•u qu'il po urr,► it i•tre traité p lu, a v ant ageu senrrnt r ianr la
l re ••r qnr ' lc►n• uu i li .r our, qui ► loit ► li•jA cou . scrnl ►Ir•r long .

(1u'il ► n c •ulli s r• de rru t,irtlnr•r ► luo nonob s tant to u i s lea •ol ► hi• .
,uc s qw• p r•ucr ut s ► r r uuiulrr,tt ► lin ;u ►ci,•r~ politityurrp I►our d ► Sgui s er
'Fnarn► iti• rlr u~ dr l~r •t•, , Ini ti nt grossir ootrt' 'let le dt jn s i lourrle-
;r• I~r ► n ~tn s rie s t'ur i t ► il u u a l ' lc• tur iorl ► ~lu e t ► t, I lus ' i► r . mct it tlu'a ti -
~•un rai~r,t n . n~r n t, qui .' ' l,i ► i s un 'ys t t u ► o t' r t mpliyut et rücl ► endicux,
r n ►► ;nir r, lut i I . I ;t r r u i. rli rc,hir u n I•r ojr,tt . • It•u ► s r h}► rgt'r ; soit S o ►► ti
I,r i ' ,tinr• il nul„,t•+ iu ' li ► trt:, rr ► il . r~u• I+ ► 1 ,1r ► u o rle taxr s rlirecte s ,
aul:n il •ut, tr u ut h I ;tnl unr I ' r ;portiUn rtr,'• . .. ► ce . [ ;11,1 ► luurli ds t ► ncnle• I

t ;tuant it la titi . n,r ' 1u I ny+ rlur• l'on in~rn3u c t ooune tttant
ui,r (l'ut ni r r r•ilt 's .d e I ► r•onk ► I ► rr ► tinn, l'' lai•rr ' uua Ntr a ti•giwtt• s it

' i, (Ii t~ik~ : a tR tlut•I u lur•> ce nt ;tinr•r rlr• trtilt•H i ► nuy frontière s
rlt ja tri . tliffir'i111 . » tlht', •nrlro it caii ►sr ' rni•tnr' rlo It 'uh ét ►•n ► lue, et
cela ' nti uou S ,louncr uu hnnit i ► c de I u lu ., oui ajoutera beaucoup aux
►unyenN r!r• rli• k u~r . ( ;1ppl ;iurli~ s t uientti . I

11ai~ cu qui' ('rm lut ut dire ran .r (i tto t ► •rr é dans (e s ri•glr•y rlc
l'at t inilitairr•, c'est (lue couitnr ' l'M ciéjit ob s r•r~ i• nui hntnm~ puhlir ,
Ir• projet rlr e ot ► fi ' di'rat ► nn, nu lieu di' calmer Icn rli . .C qtioo s , les

rt I,• s rlillir•ulti•N Mctucllr• ., cn k ru mitre (le nouvelles, et
rri+cra un rraurl nii rontr•ntr•tnont dans une partie tlev populations
ttu'on >r• I~r~po .r rlr• conli•rl l •r v r . ( 't• rlui eu 1►aN•e en ce tnoment
r1anK I ► . l'rr~vinr :cN it~it rirurr•n tloit vo u s en couvaine rr'. I)i•s lors il
► vt ; ► r n'unit ri' qui' un plan rlr• coule dé rat ion i•lul ►oré et di•orét5 sans
con s ultu r ceux à ► 3ui ou veut l'inil , o s r•r et rouit ro k gré d'une p a r-
tie tlr ' la I 'opulalio P ► nr I ► ;trul y st l'i uerKie ► Ir• s t•itoyons et par la
tni• ► ur• . nc ► e ►► rlr•nt la tl {G oht• ► lu ha}'R Pncorr .lue tliflicile qu'elle nr



! e menti en I ;+i , ; ~nnt chaque l'
.
rovin+•c lie Ino+rvoir +I ;t n : > a i I ► Io r c

a I'a r tltiti• propre . [AI ► I ► Ian~L„+muute proloul;ésJ .
I,'crrai que l'on n+1(•j?► fuit de l'union lIl! ;t deux I'ru % inre* , du

11aut t l (lu lirtw l; ;+nn+la, no Inc parait pas avoir (• t tî ;t~r~•x Itcur ou=

t , +ur qu'on tcuillc l'i•trnJru à toutur les colonies . ("+•,t eu %';%u+

qu'on s'e fforce de la dégoiser (lu uotu (Il- .t•ou(édi•rat ►on . i Ale

p a Il If il ► o plus (laits •c, il ai IN I ► rincipaur do ('uuion I'i•gi , lutivo Ill Io

d'une conf( llt rution fondée s ur le principi! % rain+cnl fç~léral .)l'~tt~~

Iluiol , quasi I(• g i N l .ttivc u'r' t ,tutuu acltlutin++ntnl tcr, une un+on

Îrgi,laltv+• cntin•t'u tt el ► •ulnr . (iut!I+luca uns rnî•Ine ► i ►r veux qui y

Y ► t•t Ini, pa rt, l'+•n i+ulwnt•e avec unc franclli,.: qui contr ;,yt o avec

Ir, il lil ~ nr~, d e ~Iurl ( lu(• :, uutms de .rw autl•ur, . •

l'n Inut, Inuiutt uant sur 1+• ., tliRicult(•y qui out ~~+,ti•' cnl+r Ir•
deux ~t l tiur,, ( I o la Province et (tilt' pour cctt e, r ; ► i,ou, on l••t + 011 •

~% rau d'ul~pt ler secl ro n Pi elles .
( ;'+• , t au utulnunt rni•tu ►e o it il +•ut clo facile +It•, votuir 1++O

,ulutiuu é ilui1nb14 et r<tttnfnin :+ulo du ccs ditlirult(• ~ qu'on ,'rn est

clnpor(' pour I ► oulevl•u-er notle r,ég iu+t , politique .
lluvlyucv unx de no s homuu:y publies (lui, jusyn ;+Inr:+ ;q ► -j iri ► t

r t ~Îu > i~ au I laut•('ana+lit toute cont•t•a+ion r+•lutivclnrnt i ► la cunli• .

dcration ont, tlcpuie, jul ;ts à 'pro p u!+ (le faire . une alliance n i i•o u+1

parti dont ils avaient toujours combattu lue Irri•Icntlouti a a•t égard

A la huile tic cotte alliance étrange, ils ont a+•cord (,+ au liaut (' .t-

uatla rt•Iativcu ► ent aux objets les 1 ► ltir iu ) l ) urt ;u+t, +1 0 IcKi 4 lation ibun~ -

roprCNt•ntatiuu l , ar('ts sur la population . (,cite couuc,t+iun % i ilnpr(!-

vUP a IIIÏ l'l'I+til'O It9 habitants l'4 cette til•ct ► un plus t•xihrant ., ► lu'il,i

IIC l'ont t!tU a itu0u11 e itutrt! époque . Illll! t'S .. propre all6,t à nll'ttrc

plui, tl * ubHtaclca au fuuctitniurnrt nt tl e y inr+til+i tiuua actuelles . Ni•,+n-
nloin s , jo pcnst• (lue ri +IItuN Il- l Lut et le Iiay('an ;t+t ;+, +fu ,, ' hiiuilu+•v
ili ~iult rc~~i+s, rcluil ~ .r l t ayant il l•+ rur Io 1 ► it•n•ï•tto +Ii ; Irurn c; ►,r-
~ iloyenti voulaient donner Ict• utlt•I l tiun i ► cl! sujet il-,( I ►uurrait'nt
q onc+'nir d'un p lii;n rnoiuy +•utnl ► liqu6 ► t•t moins dispendieux que t,u •
l ui di, la l'on V. t W rntiun pour t'Inhltr une I+artuunic durable entre Ir+

dcux t;trliune tl e la l'ru % inct• . (V if, npl ► I ;+ulürecurc++i~ .
( )1 ► .+•rvc► ntl qu e tout ohang+•mont t+ugl;dr(± dans ce but ai louable

i patrtotilluo ct s i digne tlc l'attention dl ~ honhnt N+I' I :I ;+t, lit, devrait
l'être qu'a Il l•+ g++litiun tle recevoir Il, cou % cntrlnt•nt +luchacunc I tc-4
deux •eotionN dc la l'ro v inoo . .

I( uo Ille ro,tc plus qu'à v ou % remercier lit- Ii► 1 ► i+•nvol n~•.o .+ v ~ t •

laquelle tout+ Irt'uvez écouté . Io rl'ai fait ytt'ctll eûrt!r titi aujet (lui,

par non itnl ► +irtunl•o, ut é ritr.rai : ti'i!rrc itpptut ► n+li duvaulnl;c, ' i 1 r

tcu+pe tilt, Il- I ) t•ru ►ottait . 11u remit-, M . lu ,lul;►! 1,abelgc et quelques

autres Inr~~il•ur .r (lui ont bien t•oulu aH> ii+t+•r à celle ►rvulliuu, roront
en Mat de rendre p lus, de justice aux pari il,-; de ruon rujct qui, jr
+r'a pu traiter et de ter plus de Itunièro mur ct•Ilc, que j'tti Irc+itrer .

l \
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l,t ' ~ clrr ►► ii rr • I ► , ► rc ► Ie K ti e l'c ► r u tc 'ur cli stin g iri clut ' v O ts~
~'v nt ' i cl't ' ntc ' n ( lrc r~. itclrai e nt t ►►st I ►u4itic ►n t xtr(~tne ► n e nt
.liliie ile, ~i jt ' ne ss ► v, ► i4 tlut• l'uutlituir e tt'st tltl y voir
clu'une (le ct ' s lu il la nt e s tu~tal ► I ► t ► rc ' s+ tlc ► nt le sstvstttt ura-
tt u~ s'e 4t se rvi pour don ne r r nc c ► r ç 1 ► lup clc rcl ici ù son
é ' lt ►tluv n ee . I :11 ► I ► Istnclitiyen ► e ntK . [

.1 .' crois ne j ► s ► a uvc ► ir l'honneur cl'c~trc co nnu I ►ur un
grand nt ► itthre ~1 tm t~• vun s ; il y rt cl('j 4't plusieurs utin( 'es
yue l'ai ,tt ►stndunn t" lu l ►uliticlue ; je devra is dire peut - (' trt'
cluc• la 1 ►ulititlur tu'st s ► t ►ancit ► nn(' . ( Nc ►n, nc ►rt, et rires . J Je

v I ►ttis (lire et' l )e nt Irtnt cltte ' cette clé( ' 151011 n'n (' t C Ill fi uc•nct' e
1 ► ttr ;tuc ' ► l t ► ►►►util pulititlut ' , ir ► sti4 cln't ' llc ' nt' i t (' t'c itttl ► c ► ~~~c
1 ►;rt t le ~ r . ► i~t ► ny part irnli t" rvs ou personnel les tltl'II m'u
t ti~ ,tl ► 5 ultiii ► t ' t ► t it ►nl ► c ►ss ihle clr cc ►ntrA l e r .

.~tsjuurcl'I ►tti tlit'il c ;t du devoir de tout citoyen d'ex-

- . 1 ►ritt ► c•r S un I ► I ► itti on tur It ' s chang t•n ► e nty cc ►nytitutst ►nncls
~ i uc l'un ~t ' tit fairr, ('Il rtuu $ Ic 'w itnliuystnt, jtr n'hi'yite 1 ►ns
;i e nr~' ni~trt 'r tnt ►n protêt contn• de st tnl,lul~k K projets .

I AI ► 1 ►Iuntiiase tt ►c tst s I . ,
Oh ► reste ( ► t ► urtluui nt ' clirsti-je I nts tttun op in it ►n t+ur

ttn 1>û 1*' il sujet ? h;yt-c t ' tltt r Jt' ne 1 ► uis Ic fa ire ~ est-es

4 l 1 c je ne• 4U ► i $ I ►sty It ' (ttin ' ?[ Vil :y ❑ 1 ► l ) lstuclissentc•nt~ J .
Sans ttt'ut ' cttluer ti e' s U ► t ► tify clcs ttntrttrs du projet cle con-
f'c'dérutit ► n c jut• jr ne \' t ► uclrsti S I ► Qy scruter, tttf' ntc s'il m'n-
l,artt ' nscit clr It+ faire, e st• ce tltte• tncm tlt•vt ► ïr n'est pas de
r(' lwncln ' st votre s+l ► Iw l c•t tl'c ' xhrimer franchement iThon
4 ► l ) inic ►n ? [ Vifs al ► ltlstncliw sc•ntt'nta) .

('c ' rit s, jr IC tlig ici cle III tns ► nii ' rc la 1 ►lap formelle
41 sivrt ' tt ► nt e (u Hinci'riti~ lwsriblc, Si jc me truis r4nciu si
l'invitsttit ►u tlu'c ► n st hi c n Von lu m'uclrceecr, on ne duit pa~
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cn cunclurc cluc je sois d(;ciclé I rentrer dans Îa vic pu-

blicluc ; je (lis seulement et 8an$ Fa11S9t' nloclc•atic cluc je
inc crois tenu c•n cclnscicncP (l'exprimer tna I~cns( e clans

lin tnc►mcnt n~lssi criticltte pour mcln pays. [Allplaudie-

. t'llll'rlty I . ~
l.n (lucation a ét(~ traite avcc tant ctc luciclitC et

ri'(•Ioqnenrc. par le savant cuatcur qui m'a )lncCtcl(•, qu'il

rnc+ rcstc• Jlcn clc c1505c \ (lire, ct al ) m:a cc brillant discc ►ure

cluc vcMtS venez (l'cntcnclrc, je dois êtrc aussi .I ►rjt'f que

1 ► c ► sQil ► Ie . ,Ic' n' ► •ntrr•Ilre•ncir,ti llsls clc glaner dans le vaste
rltatlill cluc Ic• •avslnt orateur u lulrc'.Ollrli 9ilnti I~rr5clue y

rien omettre . ( Alllllzlilclissct' c'nta . ] II y a c•cl ►c•ndant

c1u11c1tie5 c ►► ttsicl('ratIO11N (Iul' Ic• savant tnc ►naic•llr n'a Ilar

cu Is• tcrnll- clc•' fa ire, e t Ic ► rsclnc l'Itcm . nlc ►nsie nr ► t (lit yuc

sc•r rc•tnstrcltie•~stva ic' nt ('t ►" trv,ll lunt;ttc'r, jr dols clilc•, avec

tc,uU• 1 ► r cl(' k ► ruc'c• lu ► sKil ►Ie, qu'il a ( i('•-muis sur ce ~lctint

•c•uletnc'nt-sc'til clc• •c ►n scvi + . [ Aclli(•sic ►n g(il( ra c et

. ► Ilplrlucl iwcrnuent4 J .

t)n nuiis parle cluns les r('sulutiutls cl'un (ln ►j<•t clc

ec ►nf('cli•ratiuii . II f,tllt bien appeler les eliusc s par leur

nc ► nl, r►n I ► lutclt par h' nutl ► qu'on veut t ► ic•tl le ur donner

clstnx Ii• l :inf ;stf;c. ulliric) ; e t vuil~t SstttS dos tc lu ► rtrclucli

te nc,ut a ('ti• gi il(' ra letnent ► tueeli1( . Mis i~ yuic•c ► nclltc

rcmno ► it ce I ►n ►jet n'y voit cllt'c ► ne tinic)n I(hi~la tivc• cle•

tc ►uteN h's I ►ruvinrc•s. [AI ► I11 ►► taclisse tin' nts j . Et sur c•c•

Iu► int-I ;► ln clisc•u•siun petit "tt'r cli tii e s,tf1r crainte

et st ► nu !i( ►+itattiun . C'est si bien le (US cln'c ►n ne w'c'~t lui,

};t~ni' cl ► " Ic dire, I ;► c ► ii c ►tl n'avait I ►sts inti ri•t s► le cacher.

Ainsi dans Ic' Itnut-('ttn,icl,i on' l'a clii •ctn• s ►• gi•ncr .

)lli'icS. (AI ► I ► I ► lu(liSScnitnts J. -

'iml ► c ► tiSil ► lc' clc faire autrement, cluc' l'nnic ►n prc ► ic•tc c• (lai t

~ jAI ► I ► I ; ► liclis .c•lnentrJ .
!11stis on se clrn ► aticlc• : Alors I ►unrcluui tuu' c•cs f;ou-

~crnc'utcnts, tcHitc'S rc~• clutittlc'5 li'tiisl~tturvrr, tc ►uteK cee

c'lisurll ►n's rl' :u.'tc'nittli'c'S clan~ Ic•s clivt•rs"r I ► ruviri<•c ;~ e•t

,Ituc• l'on rcvï t cl'tttttil ► utic ► nS ► ttts•i t ► ue cliiinc's, t ► ns•i (ph(•-

On n r('I ►uncli ► , ►ux lu)1,UIntiuilK dus (l ;tnt•('unacla,

aux.cluc•Ilc ~ c ►n vc ►ultiit f;tine s ►c'cc•I ►ti'r Ic I ►n ►jet, clu'il t':tt► it

clc f► tit tins' union I(•gisl>+tivc• cfi•guiss"c•, tn ;ti :: cliue I ► c ► ur la

f►tire s ►cecliter nit li ► cs('anstcla il fallait li ► i clunnrr un

autrr nom . ~ AI ► I ►Intlcli4~c'rltc'nt~J . On leur s ► clit ; ne vou•
f



pressez pas ; ac c e- l ►Irz cela (lotir 1e Inunre tlt, c'c• s l une
t'- talw il ► cli4pv us ulilc pour ,trri v (•r r llne union ) i•g lyltitlVc
c•uirnl ► l t" te v t n( ►n cli• gui m'~(• ! ( \' ifs a 1 ► 1 ► latu(lis s V tncnt -.4 ( .

D'un, nuire rl» ► I ~ , ; .I1ix populations (11 ,
aux(lu( Ilr~ on voulait l'in ► 1 ► u~( r, :+,rtt s (lt1'e~llr•• un I ►ri . st~rlt
t•unn :lis lffl ner, e ► n ,t (lit (•t r.rl ► t •ti: ;e s sttii•I i' (lalls le ►̀~}C ► tlr

ainsi ~4 ( ) tlr Isr N tle,, oui e 11 t it, dallage el v u( ► tl~clirc~ (• 11 (•t ► re ,

rl .ulx ttrirti sti- rirt s : ne , craignez rie•tl, laissez I :rir(• -, n'e rn-
tre l ► rrne•z pas de discuter un projet (lite volis' n(• c•( ► ul ► ,ti .r-•
se z 1ms ; il sw ra tc ►Ilji ►ury It•tnl ► ? ► ,Ic Iv faire, lur stlu'un VOUS

l'aura fait e•unllllitre . \'e ► il :i (l'abord e• ornlnc nt on y'y vy t
'i t :lrtl, Iurm lurpris pour mc ul( r le Bas -Canada . 1't I ,11 1 *

It! I,rc ►j(•t fut i-' Illl ►ur~ , un Iv publia dan .- + les 1 ► lu v irl(•(• ., e1'rll
I ►us e t il nc- nous arriva yur par lira ► (•II(•t : nous ftinte•ec pour
ainsi (lirc c•ulllnl e ( ► I ►Iigi,s • (Ic - I( , (Ï t' rul+(•r aux journaux

~ trnng t•rs. ( :11 ► 1 ► luuelioae nl ► I . I ;t (luul1cl ni ► u 's l'e t) lllvd

e(• n'(•a Ir.t S I ;'1 IV 1 ) re ►jl ' t ulll(•ie•I, nllll g rt' que ce Illhlu e 1 ► 1u-
, j(••t l'lit tu ►► Ir ttius i ( lire la c•t ► I ► i c e•xll(•tt•, e•r► (Ituv I qu e ~urlr,

(III v i' rital ► Ir projet rllinlr+ti•ri(•I eluirïutl• Ail t ►Illv tard
e•e ►Itinltlr ► itl(1 t •, ou, pourelir(• I 11 u -4 ju ,1 t(•, elui I•ut rulnn ► tlali
► lui! par Iv c,l(t ► ille•t ;tux rrl ►ri••(•ut a nt x (III pays ;r v c•c l'in ..

jo ne• t i( ► 11 tjrrrlle•Il v (1(• nv 1m.4 I v rt•n(Ir e public . I)r N( ►rtr
que l'u1T 11('llt tlirY que Ir

'*
c•1 ► 1 ► i11(•t 11' ;e I ► : ► 14 (11 1( ►► 1~ (• ►►rllrlltl-

ni(lui• an ( ► t• ► 11 ► le•, ;t ( ► rt ► l ►r► •lue•nt 1 ► : ► r1(•r, un 1 ► luj(•t put Ir-
► lue•I un v (•ut (•(•I ► u Ilclnnt chan- ► •r :r e•un ., tittltit ► 11 c•t 1tuu1(•-
% rr .e•r :~ r= s in~liluliutly . ( :\I ► I~I,111 ► 1i-~r11 ► e ut~ 1 ► re ► It ► nRi ~~ .
\'ullie ( o 1111111' 11 t (l 4 ' tlt'e'I•I l IIUUN (• 11 tli c'e•11t11 ► IIN on 1• .,t ;errlVe•

il I,1 •, ••it~l ► , !. :(I1 % sl % t ► ir re nll ► li ► rlrt••r~ la 1 l ( ► 1 ► tll :lti on (Ir c•e
I ► :1 ys les ► I ► • w ir, ; ► Il \qu ► •I , on t' tait tt•rrll . I I :t ,11 ► jull,t{' .1ui
yu v I ► • 1 ► : ► 11,• m ► •ut i••y r ►~tlni, ► m :- : ► tl i 'tl ►►ul ►• Ilull , rruv -
:t•'r Url 111 o t :I ► • vi- 11 1 1 bit-I1 ~ t li I~It ► I : ► 11~ l'I ► i~i~ ► ilr : 1 1 e'.vl

c•vl (ICrI ► It~rcl ! ( :\1,~ ► l :tu ► li~> In ► '11t~~ . ~

On c r~n ► I,rt'n~l que (*.ch u' ► •,t~ I ►:1A ► • It s : ► ,u ► • Io~i lur,
un ra ► 11 ► 1 ► r(•titl ► I(11 (•r n'v~,t I ► :1• I :1 Ill ;ellii•r .• ► I ►► nl ►► r ► , tl ►► il
► 1(~eiel ► •r tlt ~ tlt ~tini•( , ~I'I~il I ►rI ► I ► I ► ~ . ( ; 't ~1 1~1111~►1 ( ;e Ill,r
Ilic\rr (1e• I ► • jout-r . ( .\I ► I ► I ;luilly•~ lu~ Ilt•~ ,

(' ► • S t><I ► 1~ ~~i ►► n~ 114- ll %' rnt I ►(•Ilt-i•t ► t• l ►:Ir,litrr I ► :Inl wv
:i 4 1 11 (•Itli i i• ~. 111 1 .4 (I e 11 ►► • s n il tlit(•Ilr ,4. On s ► •rrlit 1 ► t•ut- Op,

( ►rli• a me elirv , (Ille j r Ir:lit e un pi-ii cavallo',rcinciit la

yuc•rli ►► tl . l ;t t• ► •I :t 1 ► 1(• rtll ► I ) ►•Ili• tlu(• l'llrlc ► I v• ( 1 1 ► jt• c tiurlti
fille l'o ►r Il o lly f:lit (• s t r v II ► - (•.i : ('ullllll( ' ut,I ►► , ut-t ► tl croire
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yué des hommes ll'Etat comme ceux qui curnpoellientla
convention de Qu('bec se seraient fuit illusion au point de .
ne pouvoir discerner les ~'léments du juste et (lu vrai et
auraient montré une ignl ►nlnce auSei culnlilète que vous
le prétendez (les devoirs de leur position .

Qu'il' m~ soit permis cllr r6pllnclrc ù ceux qui font
cette objl'ctilla, (lue je n'accuse I ► Ils les motifs des au-

teurs du projet de. cl,nféllératiun, j'accuse r ull'ment les
ministres et la ulujl►rité lies tlicnlt,rc y de notre législa-
ture (le s'étrc trllllllli's . Ils ul' :+ont Iltls les llrclrn ►crs (lui
a-ie nt COItltnl9 (les vrrcu~s aussi graa•i's . l,'hi :+toire (le toue
IcA I)ny9 constitutil>n Ill' IN, titi IIUi out ('tt~ •llunti8 ilU régi mu e
parlementaire, qui n'est Iwurtant pas la pire (les formes
(le glluvcrncllleni , en ullrl'tlt lUS ll'uq cxetl> >Ic, et ce

' ylti cr+t arrivé à (Icy hrtnunes tont aussi calL► b~eH, sinon
pi us cn`lnhlc;+, llllc It'y un leurs lltt projet (le c,onlÿdé ra-
tion et Icy représentants qui sont l)rl~t9 i1 uccc~ltl'r cc
1 ►rujl't, ►x!ut, l lllutt illi'c, urri~cr ù nus allrniniNtruteurH .
Aussi, ne prendrais-je 1 ►as lu (icinc lll~ réIwnllre ù cet
argument, qui petit avoir clu hllilly aux yeux eles gens
qui ne peu vent ou n'e veulent penser pur cux-nlL► mes,
ntRip qui ne peut t'trc. (lu goût l1e crilx lluc l'esprit de '

' larti n'aveugle pus . (t11 ► I ► I n ulli suclnenty), Et je. ne c1l ► i s
~ es accuser llul' llc s'étre trl ► In~ ► i'n ; jl° pe n se lllt'ils sont

llunA l'errcur . E t, ce ries, llutlnl llc :+ luo lrlnll'y i111yN1 (.c lai-

r('P, ( l'llnl' t'Xrl'rll'lll'C 311f4 s 1 I Ii CUI1 s tl1V1l', ilyllnt llt'.9%A :Un-

nlllsSarlcPs, ll11 ;+81 v118I1'o et 1111nt 11` pat r1l1tIP1111` et là C+a •

e srn ,pont h/ ►rtr llc tout llunte: ; lluanll llcr hl ► mineP, llis-
• JN, dont Itt llllrl ►Ie fuit pour ainsi dire Ilutl ►ritC en poli-

tique, parce qu'ils n'l ►nt'jutnniw ~té guidés par la ps sEion
(lu partisan et qne Il'urH tnlltify ont toujours ('t(• l'amou r

. . .(le la patrie l't In di'sintérc9scrnl'ilt le 1 ► lus complet .
eh ! messieurs, il It'ryt lllls nécessaire llr. voua turc çlue
je fais allusion tl .l'hl ► n. monsieur llili nt'tt précédé tl

'cette tribune (Ilhhlaullisscrnlents llrlill ►nf;('s), sl votre res-
pectable hr(±ilcn!. et c, plusieurs lcy messieurs devant
lesquels j'ai l'hlunnenr (le parler . .(aI ► I ► Illudiasements)
alors 'il m'est bien permis llc croire tlvcc. cux que le bon
semis et Itt vérité sont bien loin (l'être complètement du
côté lll'e auteurs' (lu projet lie confédération (applaudis-
sements prolongés) . «

~



L)u reste, je puis bien cltre, bans blesser les règles
(le la modestie, qu'un grand nombre d'entre vous sont
aussi en ( tut de ju ge r de la question que la plupart des
membres clc• notre LC'qiylature, qui n'ont peut-être jamais
examini~ sérieuFement le nouveau projet de constitutioq
et qui n'ont certainement jamais t'tudiC ler constitutions
(les dlfl'i'renty peuples de la terre pour y apprendre com-
ment Ic's nations se fondent el, périssent ![Aphlaudisae-
rnenta .] t

Et, ltifcysl e uro, les législateurs ne sont pa~ en Cham-
bre pour faire prévaloir leurs propres idées, mais ler
vôtres ! mais celles du peuple . ,[ Vifs applau(ii sc+cmenta . ]

Ce n'est pas ù ciix ù cl('ciclcr si ('on doit avoir une
union Iég i s lat ive, aflnblée (1u litre de conf(cli'ration :
rn;ti ' it ccux clui les envoient nu Parlement ' 11 est de
leur devoir d'accepter l'opinion (1n leur constitunntP,
tout c'n ( 'herchstnt ù l'éclairer s~ elle n'est ~ )us la leur,

ma is il, ni' doivent jainair faire prévaloir eur opinion
sur celle clc leurs con stituants. [tlpplaudi s,e menta .] •

Voilû les véritables attribut ions (les représentants
, d u j~e u p lc, co irrure ' ce titre l'indique du reste, et vouloir

lui rn cinnn e r : I's ► utrca, ne serait ni p lus ni moins qu'une
ctüKunliti' . ( Ai 'P luu(li .rs (' t nc'nt s .] l'lucéa entre leur pro-
pre c ► I )inion c ► ct ' lle c1r leurs comtn e ttantr, il faut (lu'il S
con vert iyse nt ce ux-ci n leur cause, sinon qu'ils a'etfl'f(cent,
[ Al ) lr~a titi iys(' tut' uts .

J'ai cnr (Ir Vol r in s iatrr sur cette objection, purcc~ que
jt' 4ni S clu'('Ile ( ' ~t ( l'un ccrtui Il luo i(ly aux yeux dc qutl-
c 1 i 1 t's-u tW , et je cro i s qu'il est encore t('inpy, stu moyen
(l'une forte agi tat ion (Iu peuple, n on pus de faire revehir
les nut e mirs c1u projet siir leurs plus, la m('yure ayant ('t é

° s(ir p rouvee ('n ternies g ~'n é ranx, mais d'c'xercc,r sur nos
législateurs une Itres~ium salutaire et de nature st en i pQ-
ch('r ia réa i l~atll)Ir (Ill (lr(11('t . [App lauciiy s PrnrAnts .] Et si
cc'ttc ' agit at ion n(' Irrocluit ri en, H i la l'rovidence~veut que
n :71rc sort soit plac~i' entre, les mo in s ( l i'sLnnc'rnis(1Ps in•.
titnt ions et tics int é r êts du 13 : ►s-Catiuda, il ite nour res-
tern p lu s ( iu'ù faire t o us n us e1li ) rta pour combattre les
(Innf;e rP dont nous serons plus (lue jamais environnés
(Ic toutes I>urts . [ V ifs npplau(lieaernento . ]

Et lu confédération ne eern pas l~ goutte d 'eqtl qUi
, ~



tltide petit à petit le rocher, °n ► ais élle sera comme le tor-
rent impétueux qui entratne tout an fond (le I;abtrrtc .
[Applaudissements prolongés. ]

Mais, je le répète, notre devoir cotnmi)n c9t d'inyis-
ter et d'insister fortement pour qu'on nous accorde urie
diasc)lution et (le protester contre lu violation (le toit,a les
principes ccnstitutic)nncly (]ont vauclrc)it se rendre coupa-
ble une I~gislature (pli prendrait sur elle (le changer la
constitution qui nous régit sah3 nous consulter . lAysen-
tirnent général et vifs applaudissements

. Où sont donc les comtés qui ont éit cettsultés pa r
leurs représentants ? Le résultat des aSSenll)Il~ce qui ont
eu lieu clans le lius-Canada, n'a-t-il pas généralement
,prouvé que les populations sont ho,tiley à ce projet ? [ AIt-
l)I ►iuclisycmcnts. j Les"l)ùrtisany même cl e la c•c)nfécléru-
tic)n sont foreés( {'uclntvttre que da )rêy Ivs nt,tnil'rrtationy
qui ont en lieu, 'il est impossible e~e prétendre que lu po-
pulation (lu Bas-Çunuclu se soit montrée favorable au
projet . Et si l'on nous objecte qu'un grand nc)tnhic de
comtés baa curiaclicus ne ac sont pas prunqncér, comment
peut-on prétendre ecrnnaitre l'opinion (le lu population (le
ces comtés'et continent pcut•oa agir comme si clic d'c-
tait déclarée favorubleÎau projet ? [Ahplaudiyactncnte . ]

Et ce qui prouve que les autcurs, (Ili projet n'ont ja-
mais eu sincèrement l'intention dq consulter le l)cuplr,
sur la nouvelle constitution qu'ils veulent nous impose

r ce qu4 a prouvé dès l'abord que la promesse de consul
- ter-le pet► plo n'avait pour but que d'enclorrnir l'opinion ;

c'est qnc, dans le même temps où les journaux (lit gou-
vernement répétaient dans le I3us-Canrula que le peuple
serait consulté, l'on répétait dans le [iuut-Catiucla quo
la chambre ne serait puts . dissoute ou ne le serait que
dans des éventualités a peu près impossibles . [Al)plau-
diaeements .] •

Mais on noue dit que l'histoire d'Angleterre ne nous
offre pas de précédents qui établissent qu'un appel au
peuple doive avoir lieu . `

Je me permettrai de vous dire à ce sujet qu'èn gé-
néral je tiens à bien peser les précédents anglais et à Ics
comparer aux situations auxqeiles on veut les appliquer,
*vent de les accepter . [Applaudiaaementrr] . Et je de-
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mandera imanderai ceux qui font c('tte ubjection, si jalnàie un
. changement aussi radical (1 eu lieu en Angleterre, etln! ►

entraîner, non {M15 un aI)I nu pulill', Il1i119 rnoInl, pne .

" révolution ? [Alrplau(lisscmwnts.i De parrils change .
• mente bouleversent tellement les soeii'ti~a qy'elles ont

4oujours (té marclui'es en Angleterre mûltw lulr (les trou
- • bics sanglants.

Ce n'est certes pas I'► wi ()ri ci~(Icnt it invoquer et
ceux qui (icrl>>(n(icnt que 1e { ► t'ul ►Ic suit consulté ne flr,nt
pnsccux qui veulent la ré Vol Ut ü ►n . [Aliplau(liayclndnta .]
Ceux qui veulent lu révolution, sont ccux clui la font !
[Appllludisscmwnty prolongés] en changeant (1(s Icttr
propre mouv('{ndnt la constitution du pays . [Arplnll-

(ltsl;cment+ . ] o
Qu'est-ce, en Cfit`t, q ll'IlnO CUnflall'r(ltl(111 (1(r une

nnion f(•cl( rs1le ? .le no prét('n(ls h,lv (i( ►rlner en cc mo-
ment une définition t('chniclm,(iy je lilli~ tlire (lti'unr
union fédérale n'est en défie itive cl(l'Ilnc nsyoriati( ► n (lslns
laquelle toutes les parties sac ri fie nt quelques llns de leurs
droits, pour le bien ccimnllln, tc ► ;It cn Sc réservant ra ({ui

esi nécessaire i► lu prc ► t(•ction ï (1e rhllcl ►ne d'elles . ( l1p;

p)all(1ta .WnlPntS.] .le ► l'e n l'(1n111119 hi1N (l'nntrr,ct jr n'ai

pas l'.i(1ée (l'une ccnfé(I~'rat icrn po' d'é ► ,lts incléhen-

dunts, muais (l'ét ;lta assujettis complètement ù un seul

~oaverne ►nent . Anssl uu-j(' ('n raison (le (lire, il y a un
instant, que c'est bien une union législative (luo L'on veut
nOna inlpuscr .

I .e projet (l'une uni(m qu'on nolls {irot ► ( ►sP est la

- chrysalide (le l'union lél;is!rltive et Ic papillon ne se fera

pas longtemps nttcnt)yrc . (Vifs nlrplnnclisaeIncnts . ]
Eh hic n ! nccrhternit -On nnjuur(l'lllli dans I( , lins-

Can ada une ►lni(rn cle ce genre, et si OU- (lerllntl(Ittlt
mainteli,tnt i\ cettiml)c»s ►nte ; ► ascrnblé, ccimpoyc o

- (l'holnnnes al)liartcnclnt ;1 toutes Ir9 nll,lnces pOlitiqa(' :+ :

(( h.tes-vous I ►réts à ac.cc{)tcr nnr. union législative pure

et simple ?" jr. ('rois (IIIC { ► rly un seul (l'entre-vous n'y

c(rnsentir, ►it, ( :lllllée+ion générillr, et nlrhlaudissVrnente]
car Iler~c,nae tl'entre vous no voudrait se fondre avec les
diverses pol ►ulaliuns (1r. crw provinces (~t renoncer il epn
autonomie et ù sa nationalité . [Aphlnll(liyeementL]
Et ei l'o~t posait la rnllme question t<It RnA•Cannda e n

„



général, croit-on qne l'on aurait une r é ponse favoreble

et qu'il 8ertltl prêt i1 accepter une union législative ? Je

n'hés ite pas il le dire, le liaK-Canada repousserait avec

indignation une 1),lre illc 1)rulu)•itil ►n . [Ahhlaullissements

lirt)~unK é :; . ]
lh bien, il est inutile (le • le cacher, l'unio n yue

L'on veut nous imposer n'est ri e n moins qu'une union

législative cln eli lnu peu déguisée, car elle n'a aucun de s

ettirar.tè res esaentie ls d'une un ion fédérale, et en la reje-

tant, noua rejetons tout sirnl)Il'tnent l'uniun lég islative .

[ Al)I)Ia uclis sctllents . ]
1 4 'unc clcq c Onsé l ;u ( ncl'a itntll é clisltes d p Itl confécié-

ratiun, continue l'o rateur, sera (le 8 ;tl)c'r l'édifice de nos

lois. Lr, pnrletnent fé ll é rnl, qui no ttlm er,1 nos juges,

noue en enve rra parfois clni seront inc :11) u 1111c•s cl'interl)ré!-

tc'r nos loia ; les ignorant ii 11 i' u lir~tiy absolument . E t

l)t1i9, ajoute l'éloquent orateur, celui lltli cxl)oye lit loi

dcvirnt 1a Il ► i et IIl Ic)I, C11111t11 e utl h' sait {) .1r t'xllGriencc,

n'est clue ce cltte le juhe l'a fsiit . [Applaudissements . ]

Du Illl ►Illl'nt lllll` l a 1l)1 l`at 1111'1)rIsUC par k juge, elle

tombe en désuétude . Ii'uillrtlrs , il ne fa ut pas P~tre

un gnlnll génie, ni avoir urde in1t1) e n9e expérience pour

aflvo ir que depuis grand nombre d'années on trava ille ►1
détruire l'éclihcc (le noS lois .

11 me t,cnlble qu'il sulüt llc signaler le clsingcr quo

courront ► lo9 lois lorsqu'elles acront' ' c)umi sea n ►1 contrôle

d'un gouvernement clllns lequel On ne sl'rti rl'prL• :► entC

qu e l)i ► r une inlinlc minorité, l)l)ur sc~ dresser cc► ntre ce

(langer e t ceux qui le crient ►1ve c leur projet mnehittv(;-

liquc . N'nuctlclun9 clonc, 1)11 8 cluc le sacri lice soit nccqm-

pli ; et ne 11 011s ('XI)l1Vl) ► ly ( ll)nC 1) 119 ;i 110119 l'ntrncirc dire

un jour ec's paroles fatales : vc)ns avez attenclil trol) tard .

Je nie contenterai, Atl'asie tlry, c1h9 q uelques obser-

v ations dont je viens llc vuila faire 1),~rt ; ll'tlutunt })Iu9

que je ne m'étais pu9 re nc(l1 ici nvcr, la certitude dc

prendre la l)nrl)Ie .' A ceux qui seraient tentés (le me dire

qu e je ri (1rc)uv q le plan llc e l)nfé llé ratian qu'on veut nouq

imposer ) tlrcc clur. Jc n'ai l) ;1s 1)ilrtngL jusqu'ici les l)I)i-

nions 1)0~itillucy clt: ttl's auteurs, je no fcrn ► que cette

simple répon se : II m'est impossible clc condamner In

rnenllre et d'élever en m(`mc tc ► nl)s jusqu'aux ntll'• ceux

0



qui la so utienrit ►it . Les hommei tW nie 3ont rien ; tu ai3
je trouve leur projet excessivement dangereux pour nos
institutions civiles et religieuses et je e repousse sans

h 'aitntion .
!)ans un ►noment aussi solennel que celui-ci, mes-

sicurs, les rancunes e t les animosités de parti doivent
a'é(i'acer, il devient urgent 9uc chacun mette la main à

l'oe uvre pour repousser avec l'i~nerg ie cluo donno le
patriotisme t O proje t clés~iytr e ux qu'on cherche . ►1 no ►► s

],mno~er. [Applaucliv 'eme nt9 prolongés .
►



(tùditaur du Trw• i f'itnc ll )

M . Clerk, réctactcür (lit 'l'rue W itneQ.4, pritila parole
après M. Ie juge Lnlerge, et fit juqtico dee quelques
arguments spécieux qu'on invoque en, faveur du plan de
confédération . II fit voir le danger que couraient nos
institutions civiles et religieuses sous ce :;y4tc~me (le gau-
verncrneut .

1l définit Ica attributions mesquines qu'un elentlit ,
comme une espèce (le charité, aux législatures locales ;
il flagella avec feu la lilchetf+ (les ministre ,-; catholiques
titi cabinet (lui ont remis enttr, les mains clu"Itiirlernent
fédéral, c'ept- ;l-dire> >1 une majorité protestante, lit l)ri ro-
Kntive (le scinder la famille 1-tl lui permettant (le cl(~crl:-
ter le divurcc. \`1,

Il fit justice de l'urgunlcnt Ni'slri+cieux, ytl'nniy uux
provinces rnzlritimués rions serons tout puissants -Mrntrc
nos enncrnis, comme si&. cettes union même n'ajoutait pas
à notre frontière, ciéjil si- ecltt9icléruhle et si eliflicile ; il
clCfenclre . Le s provinecs maritime-:t auraient comme
nous leur frontière -à défendre en csls d'invasion vt il est
sultrQnlctnent ridicule cle ercrire qu'il s, viendront couvrir lit
nôtre de leurs ltaycmnctt,cIq pendant que lit leur a;e,ra~ex-
pos('e aux coups de l'ennemi commun . NOS cotnntunt-
cutietnq, avec (~nt~bec et les Itrc ►vincey st-rtlient coupées
trois jours après une el(-clttratie ► n de guerre par lem l e,t i l's-
Unis : leu chemins (le, fi~r retui neniy relient avec (,~ui~ber,

.étant placé sur lit rive sud (lit St . Laurent, rien ne serait
plus facile que (le le couper ù cent enclruits'dillï~rettta et
11Cl1 satin (Ilflicultt iltlclltll' .

Rien de plus ridicule que de venir dire : bous la
eanfédCrqtian nous serons jttfinittte'nt (plus forts qu'qt1•



. jourd'hui, car le gouverneur-gÉnéral sera place ù 1a tête
des milices de toutes lea provinces, et pourra les com-
mander comme bon lui semblera. Cçt argument est
aussi ridiçule qu'il 'est po~sible de le désirer.. Ceux qui

bien commander et appeler sous les armes les milic es

pourrait le faire sou~ la Confédération .

M . Clerk dit que le peuple du Bas-Canada devait

être potar effet cle faire reculer nos tuinist~es devant la

le donnent oublient peut-être ~cicmment qu'aujourd'hui
mt'rne le gouvern~nr-général - Lorrl Monck-,est com-
mandant en chef de toutes les troupes et milices de

l'Amérique Britannique du Nord et qu'il peut tout aussi

et les troupes ré~uliere~ clu . Nouveuu-13runswick, dé la
Nouvelle-Ecosse, et (le l'Ile (lu Prince Eclouard, qu'il

protester en masse et que cette protestation aurait peut-

faute qu'il's étaient ù la veille dcr*on9ommer . IL fut sou-

vent interrompu par des applaudissements enthousiastes.




